
Mardi 13 juillet 2021 [dans la soirée]

Soyez vigilants, à l’écoute de Ma voix. Restez fidèles, soyez fidèles !
Je viens déposer en vos cœurs la manne du Ciel, afin que vous ne tombiez

pas dans les pièges des infidèles. Redoutables sont leurs cris,
ils sont comme des hyènes affamées qui broient leurs proies à coup
de dents acérées. Ne craignez pas, gardez Ma voie, gardez Mes lois.

Ne vous laissez pas intimider, Ma Force est en vous.

[LE SEIGNEUR] Prépare-toi, avant que le temps ne vienne tu dois être prête ; et le
temps vient où tout homme qui croit verra Ma Face. Elle est douleur et Lumière et
elle vous montrera que Moi seul suis votre refuge.

Il y aura le son du cor et celui de la trompette. Au premier, regroupez-vous devant
Mon Tabernacle et restez là, dans le silence. L’ange de la mort passera et ne vous
atteindra pas. 
Soyez vigilants, à l’écoute de Ma voix, elle est le filet d’Eau vive qui vous montre le
chemin à prendre. Restez fidèles, soyez fidèles !

Je viens déposer en vos cœurs la manne du Ciel, afin que vous ne tombiez pas
dans les pièges des infidèles. Redoutables sont leurs cris, ils sont comme des
hyènes affamées qui broient leurs proies à coups de dents acérées.
Ne craignez pas, gardez Ma voie, gardez Mes lois. Ne vous laissez pas intimider,
Ma Force est en vous ! Ils auront beau essayer de vous tourmenter par toutes
sortes de pièges, ils n’y arriveront pas, Ma Force les vaincra, leurs pièges toujours
seront dévoilés. Ils seront comme des hyènes assoiffées mais ils ne pourront vous
atteindre. Ma Force, Je vous la donne lorsque vous Me la demandez.

Dans le silence, venez à Moi. Près de Moi, vous trouverez l’Eau vive pour vos
cœurs, la force de lutter, la force de vaincre. L’Eau vive, vous savez où la trouver :
en Ma Demeure, venez poser le pied et dans le silence du monde, apprenez à Me
visiter. Je suis Celui qui en arrière du Tabernacle vous attends. Je suis votre déli-
vrance,  Je suis  votre force,  Je suis  votre  victoire.  Les démons devant  Moi  ne
peuvent rugir, ils sont anéantis. Là, près de la source de Mon Cœur, s’élève l’oli-
vier. Votre cœur retrouvera la paix, il prendra des forces loin du monde, dans le
silence de Mon apaisement.

Enfant, Ma tourterelle, comment pourrais-Je laisser tes ailes se blesser ? C’est
dans l’envol que tu iras vers le soleil !
Je suis Celui qui rayonne et qui donne. Je suis le don, le Don parfait qui enlace et
guérit. 
Je suis Celui qui vous appelle pour vous délivrer et vous montrer le chemin du
Salut. 
Je suis Celui qui Suis et qui viens vous chercher pour vous mener au bercail. 
Je suis Celui qui vous aime, qui ai donné Ma Vie pour resplendir la vôtre. 
Je suis le Saint, le Divin qui dépose sur vos lèvres Ma Parole de Vérité. 
Je suis le Promis, Je suis le Don parfait qui vient délivrer Ses enfants et les me-
ner à la vie. 
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JE SUIS LA VIE. Je suis la Lumière du monde et c’est Moi qui éclairerai votre pas-
sage. 
Je suis la foudre et l’apaisement. Je suis Celui qui commande aux éléments.
Je suis le Cœur ouvert sur la Croix.
Je suis le Cœur qui en les cœurs vient porter semence.
Je suis Celui qui délivre. 
Je suis le Vent qui frappe à la porte et qui emporte.
Je suis la Vie qui sans cesse vous habite et Je vous mène aux portes de la vie
pour vous nourrir et vous abreuver de la Vie que Je suis. 

Ne craignez pas. Ma voix, dans le tonnerre, n’est que douceur. L’orage au loin
s’enfuit lorsque Mon Souffle vient.
Enfants, Mes enfants, Ma voix qui vous appelle, entendez-la, suivez-la ; c’est elle
qui vous guidera vers le chemin de la joie qui ne s’éteint pas.
N’ayez crainte, c’est pour vous délivrer que Je viens. La Bête, son temps vient,
mais il n’est que de courte durée, la Victoire est annoncée !
En vos pas Je pose les Miens, afin que dans les ténèbres vous marchiez dans la
lumière, le cœur en liesse et l’âme en Mon Cœur.
Venez, enfants ! Au Tabernacle, Je vous attends et de Vin nouveau J’habillerai vos
cœurs. Je vous délivrerai des imposteurs et vous saurez que JE SUIS LE SAUVEUR.
En le cœur amer, Je chasse le fiel pour y mettre le Miel !

JE SUIS LE CERF,  CELUI QUI D’UN BOND RETOURNE L’UNIVERS.  DANS MES BOIS,  POSEZ
VOS DEMEURES ET JE FERAI DE VOUS LES ENFANTS DE MON CŒUR.

N’hésitez pas, avancez ! Au Tabernacle de Mon Cœur, Je vous donnerai Ma paix et
de Mon Souffle de vie, vous serez rassasiés.

Vendredi 16 juillet 2021 [dans la soirée]

J’ai choisi Mes brebis et les garde dans l’enclos. Vous, il vous faut veiller
et prier. Par la prière, vous vaincrez et les peurs et les soumissions. 

[LE SEIGNEUR] Regarde, le temps vient, mais ne pleure pas, il faut que s’accom-
plissent les temps de la fin avant Mon grand Retour.
J’ai choisi Mes brebis et les garde dans l’enclos. Près de Mon Cœur, venez cher-
cher la paix, Ma paix, Je vous la donne.
Celui qui se débat, c’est le petit1, il sait que son temps est proche. Vous, il vous
faut veiller et prier, en le cœur former les armées, les défenseurs de l’Étoile2. Par
la prière, vous vaincrez et les peurs et les soumissions.

Dimanche 18 juillet 2021 [15 heures]

Les sourds, les muets, les malentendants à Ma Parole foisonneront,

1) Satan.
2) Le Christ, cf. [2 P, 1-19] et [Ap 22, 16].
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ils se feront les guerriers des sans-voie. Ne les suivez pas, ne les écoutez
pas ! À leurs discours ne répondez, mais dans le silence du cœur,

venez près de Moi chercher la manne et Je vous la donnerai.

[LE SEIGNEUR] N’attends rien des autres, mais attends tout de Moi. Tu ne tiendras
que par la prière, celle constante qui enlace et discipline les cœurs à Ma soif.
Je suis le Puits, le Vin nouveau qui en vous fleurit les rivières souterraines pour
les aguerrir de Ma Force et de Ma Paix.
Les temps qui hurlent les cris des hyènes, tout cela ne sera que passager, mais il
vous faut ouvrir vos cœurs à Ma Présence et laisser à vos âmes la liberté du vol
pour l’envol.
N’endossez pas le désespoir3 dans vos demeures, il veut les ternir pour mieux leur
voiler Ma Lumière. Non ! Ouvrez grandes les fenêtres et les lucarnes, laissez la
Lumière y pénétrer !
Ne vous méprenez pas, Je Suis est avec vous et avec vous Je vaincrai ! Ma plume
échappera à leurs cœurs et habillera les vôtres, de Ma Sagesse Je vous nourrirai,
de Ma Force Je vous donnerai.
Vous devrez marcher dans les ténèbres et ne pas vous vêtir de leurs mensonges.
Vous devrez apprivoiser la colère afin qu’elle n’entre pas en vos demeures. Et dans
le silence du cœur, vous devrez plier le genou et vers Moi porter votre espérance.
Ainsi, vous marcherez dans la Lumière au fond de vos ténèbres et nul ne le verra,
hormis Celui qui est descendu du Ciel et qui, dans l’ultime combat, vous appelle-
ra à la délivrance.

Les sourds, les muets, les malentendants à Ma Parole foisonneront, ils se feront
les guerriers des sans-voie. Ne les suivez pas, ne les écoutez pas. À leurs discours
ne répondez, mais dans le silence du cœur, venez près de Moi chercher la manne
et Je vous la donnerai.
Tout homme qui Me désire entendra Ma voix. Dans le silence, elle paîtra les cel-
lules du cœur pour les amener à la délivrance. 

Ne croyez pas être sourds ni malentendants, chacun a, gravé en lui, Mon Livre de
Vie et Je prends soin de chacun. Tout homme M’entend dans le silence de son
cœur, Moi qui ai gravé Ma Parole en chacun des cœurs, Je vous aime tous. Avec
impatience J’attends de vous voir venir à Moi, les bras chargés de lys et de belles
œuvres, vous êtes Miens, vous qui M’aimez.
En vous, en toi qui Me lis, Je fais Ma Demeure.
Et en toi, en toi qui pleures de ne pas M’entendre4, Je suis. N’est-ce pas Moi qui
t’ai appelée à venir et à Me suivre ? N’est-ce pas Moi qui te donne de goûter aux
premières saveurs de Mes effluves ? N’est-ce pas Moi qui ai demandé à ce qu’elles
te soient partagées afin que tu puisses en être nourrie et que ta corolle de prin-
temps se déploie au Soleil de Ma Vie, pour embellir et embaumer ton âme ?
Ne désespère pas. Je t’ai choisie aussi ; tu es celle qui accompagne et qui guide.
Que ton cœur ne souffre pas, J’ai glissé en lui le sourire du pipeau et de la flûte
afin qu’ensemble ils parfument tes nuits et enlacent ton cœur d’un parfum de
Mon amour.

3) Satan.
4) S’adresse à une amie.
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Je ne t’ai jamais abandonnée. Je t’ai appelée pour que tu Me suives et, à travers
cette enfant choisie pour sa pauvreté, Je suis venu quémander ton aide et ton
soutien. Penses-tu vraiment, crois-tu vraiment que Mon Cœur te délaisse ? Tu re-
çois autant que Je lui donne, toi qui reçois de suite après celle qui transcrit sans
mesurer le don donné. Toi tu le mesures, elle ne le mesure pas. Inconscience, in-
souciance ? Il est bon parfois d’être aveugle, ainsi le petit homme ne peut s’enor-
gueillir et dans les méandres de la vie il avance sans savoir qu’il tient en main le
drapeau de la délivrance.
Souris car Je t’ai appelée toi aussi et à Me servir tu parfais ton âme. Tu as dit oui
autant de fois que Je t’ai appelée et dans cette œuvre qui est Mienne tu as donné
ton fiat. Alors, le silence, la solitude te seront demandés aussi afin de te parfaire
en Moi. Réjouis-toi, il n’est difficile et douloureux que les temps annoncés mais la
tâche est belle, elle qui parfume vos cœurs d’effluves insoupçonnés.
Toi aussi tu accompagnes et en ce temps de vie terrestre, J’ai fait s’accomplir la
mission en te reliant au messager. N’êtes-vous pas trois maintenant ? N’ai-Je pas
accompli tes désirs et fait fleurir en ton cœur des parfums de vie ?
Sois forte dans le désastre qui s’en vient. Il sera douloureux, il vous faudra beau-
coup de persévérance et de courage mais, sache-le, c’est Moi qui en arrière des
rouages et des nuages tiens les rênes.
Un temps est donné au Satan pour qu’il montre au grand jour la grandeur de son
orgueil. Mais celui qui Me renie, Je le vomirai de Ma bouche et Je le laisserai au
jugement des impudiques.
Le temps court, il s’amenuise dans la beauté et s’amplifie dans l’horreur.
Prenez mes rênes, Je vous en conjure et avec Moi livrez bataille dans le secret des
cœurs gardés. Moi suis votre Protecteur et dans la ténèbre vous garderai dans Ma
Lumière. Moi suis votre Berger, le Berger du troupeau qui verse en Mon Cœur des
pleurs de Sang.
Tu vois, maintenant Tu m’auras entendu. J’entends toujours le cri de Mes enfants
et de leur désespoir leur tisse un manteau de lumière afin de les éclairer dans la
ténèbre. J’ai entendu ton cri, entends le Mien qui pleure et qui appelle.
Ce que Je dis dans les cœurs gardés, demain, en le bientôt de demain, à la lueur
du jour sera donné. J’ai parlé un instant pour éclairer ton chemin et t’offrir de
Mon Cœur la lumière de Mon Sacrifice.
D’un pan de Mon manteau, Je te vêtirai et des vents impétueux te protégerai.
Mais vigilance en manteau de service doit veiller et en chaque instant appeler la
garde à son secours.

J’ai donné Ma voix pour parfaire la vôtre et faire vibrer en vous les cordes de la
harpe. Saurez-vous M’entendre ? Saurez-vous Me servir et jusqu’au bout être ser-
viteurs ?
Ma Force, Je vous la donne. En étendard, brandissez-la afin que sous le drapeau
en viennent beaucoup afin d’être nourris et sauvés.
Vois, ta voix a été entendue et le partage bientôt viendra.

Soyez prêts, soyez toujours prêts ! En tenue de garde, en tenue de service, le bou-
clier à la main et l’armure pour ceinture. 

Votre Christ
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Samedi 24 juillet 2021 [tard dans la nuit]

En tous les cœurs, la boue abjecte insuffle son venin. 

[LE SEIGNEUR] Mon enfant, le monde est couvert par un manteau de mensonges et
le péché règne partout. En tous les cœurs, la boue abjecte insuffle son venin.

Je viendrai à toi quand ce sera le moment.

Dimanche 25 juillet 2021 [1 heure du matin]

Elle sera pauvre la moisson, mais elle doit être brûlante. Apprenez à brûler,
ô hommes, devenez flamme pour accueillir la Flamme, car elle vient,

celle d’en-Haut qui brûlera tout ce qui ne vient pas de Lui !
Ô, je vous en conjure, revenez à Lui ! Il n’est plus de temps,
le temps a fini sa course, il est l’heure du cœur qui brûle.

[Katia] L’HEURE EST ANNONCÉE !
DEBOUT, CHEVAUX ET CAVALCADES, L’HEURE ANNONCÉE APPROCHE !

Bousculez, taraudez l’homme qui dort, le sommeil qui englue les cœurs chassez-
le, la boue qui alourdit l’âme évincez-la ! Il est l’heure du réveil. LUI qui juge des-
cend, le châtiment de feu vient brûler l’ivraie.
Tu devras rendre des comptes, toi qui t’es endormi ! Et toi qui n’as pas su garder
le cœur en éveil, tu recevras la part de feu qui te revient afin que brûlent en toi la
paille et l’herbe sèche pour accueillir en flamme Celui qui t’enflammera. Et de dé-
sir de Feu les hommes seront revêtus !
Ô, combien le Feu qui embrase brûlera l’ivraie en vos vies ! Mis à nu vous serez et
tels des vers vous mangerez la poussière, vous qui avez glorifié et honoré le petit5.
Redresse-toi, ô toi qui dors, et brûle du désir d’amour pour l’Amour ! Les hommes
n’ont plus le feu, alors il faut que le Feu les enflamme et les embrase. Tous gisez
sous un tas de cendres, immondes sont vos vies sans Dieu ! 
Vous glorifiez la mort ? Vous serez mis à mort par le feu qui purifie ! ROUGE SANG
SERA LA TERRE !

Vous qui avez demandé la mesure pleine au diable, vous recevrez au centuple la
fureur du Maître de l’amour.
Vous qui avez érigé en gloire l’orgueil en vos cœurs, vous recevrez le soufre.
Vous qui avez parjuré, bafoué, insulté le Nom de Celui qui Est, vous serez jetés
dans la fournaise.

LA DEMI-MESURE N’EST PAS, C’EST UNE MESURE PLEINE QUE LE CIEL EXIGE !
Il n’y a plus en vous le feu qui vivifie, vous avez soufflé la flamme pour accueillir
le mensonge, vous recevrez le châtiment annoncé.
La terre grondera, les éclairs jailliront et de toutes parts enflammeront les cités.
Débordement des eaux, coulées de boue, toute la terre sera emportée dans la

5) Satan.
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tourmente. La nature, qui elle est à Dieu, se révolte et dans un grand fracas de
tonnerre, d’eau, de boue, chassera la léthargie6.
Il y aura grande souffrance et tous ceux qui disent oui au Menteur seront empor-
tés dans le torrent de l’amertume. Le désespoir régnera.

L’homme n’a pas voulu écouter ni entendre, il n’a pas voulu renoncer et il a pour-
suivi ses horreurs à la Face de Dieu. N’avez-vous pas été prévenus ? La coupe
maintenant déborde, vient le temps du châtiment, nul ne sera épargné. Il faut ré-
veiller les cœurs, bousculer les consciences, l’heure du grand Réveil vient, dou-
leur sera son approche mais la joie, la joie qui envahira l’homme vainqueur, n’au-
ra de mesure aucune !
Vous marcherez sur les cadavres, il y aura grande douleur de toutes parts mais le
petit reste vaincra, la lueur du Soleil envahira son cœur afin que la flamme en lui
ne s’éteigne pas.
Ne regardez que vers le Haut, soldats du Ciel ! Ne brûlez que du désir d’en-Haut,
veilleurs et éveilleurs qui dans le silence, gardez le cœur en alarme.
Il faut que la soif en vous revienne et que soient chassés tous les miasmes diabo-
liques de vos lois infâmes et puantes. Elles sont une horreur aux yeux de Dieu,
une puanteur abjecte et infâme, n’y touchez pas, n’y adhérez pas, afin que la mort
ne vous atteigne pas, mais apprenez à revenir à Lui, chacun dans le silence du
cœur et venez en adoration, cœur contre Cœur, vous livrer tout entier au Maître
de la moisson !
Elle sera pauvre la moisson, mais elle doit être brûlante. Apprenez à brûler, ô
hommes, devenez flamme pour accueillir la Flamme, car elle vient, celle d’en-Haut
qui brûlera tout ce qui ne vient pas de Lui !
Le monde et ses miasmes, le monde et ses choix, le monde et ses puanteurs, qu’il
brûle et que de cendres il soit recouvert, afin que Flamme enflamme et que vienne
le Nouveau ! Il est déjà là, accueillez-le !

Mais le cœur, le cœur qui brûle du mauvais désir, a perdu l’envol. Ô, combien le
Ciel  pleure  devant  tous  Ses  enfants  perdus  qui  n’ont  pas  voulu  accueillir  la
Flamme et qui du désir du Feu qui brûle ont été chassés ! L’envol est donné à ce-
lui qui lève la voile loin des iniquités. N’écoutez pas les menteurs, ils pullulent et
vous empoisonnent. Ô, je vous en conjure, revenez à LUI !
Il  n’est plus de temps, le temps a fini sa course,  IL EST L’HEURE DU CŒUR QUI
BRÛLE. Oui, il vous faut entrer dans les pleurs. Le pleur est aujourd’hui en deuil
de tous ceux qui ne se repentent pas et qui au Très-Haut ne viennent dénoncer
leurs drames.

[Dans la matinée, église de I.]

[LE SEIGNEUR] Je t’ai appelée7, suis-Moi.
N’ai-Je pas dit «Je suis la lumière du monde8» ? Qu’attends-tu pour venir à Moi et
Me glorifier. Ne vois-tu donc point à l’horizon poindre Ma Gloire ? «Il faut purifier
la terre ! », entends Mes serviteurs clamer du haut du Ciel ! 

6) La léthargie des cœurs.
7) J’ai senti et entendu l’appel du Seigneur à venir dans Son église, dans le silence du monde. 
8) Cf. [Jn 8, 12]
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Descendez,  anges  purificateurs !  Il  faut  exterminer  l’impur  en les  cœurs et  si
l’homme ne le veut pas, chassez-le de Ma Face. Le Dieu de la colère revient, le
Dieu du châtiment descend pour purifier la terre et la laver de toutes ses iniqui-
tés. Il n’y a plus de temps ! Les temps sont là de vous relever ou de descendre à la
mort.

J’ai crié mais vous ne M’avez pas entendu. J’ai appelé mais vous ne M’avez pas
écouté. J’ai imploré mais vous avez détourné vos regards de Ma Face pour em-
brasser la vipère et suivre son chemin. L’épée alors tranchera, l’ange de la mort
vous poursuivra, vous serez en déroute. Tant que vous ne plierez pas le genou de-
vant Ma Sainte Face, Je vous poursuivrai, J’enverrai Mes anges vous pourchasser
pour vous ramener au bercail dans l’enclos de Mon Cœur.
Tout homme M’appartient, tout homme est Mon enfant, mais celui qui Me renie,
celui qui refuse de plier le genou, Je le renierai aussi. Je lui donnerai à boire le
Vin de l’amertume afin qu’il goûte au calice de Ma souffrance et que son cœur
s’ouvre enfin à Ma voix.

Entends en silence la colère du Ciel qui gronde et qui descend. Le Dieu de la Jus-
tice vient !
Vous qui ne croyez pas à Mon Jugement, vous serez surpris de Ma sévérité ! Ma
Miséricorde, Je vous l’ai donnée et vous l’avez piétinée. Vous appellerez, mais Je
ne vous entendrai pas. Je fermerai Ma voix à vos appels et vous comprendrez
alors ce qu’est la sécheresse. Vous goûterez aux grains d’avoine secs, vous verrez
les blés dépérir et le froment pourrir. Pluie, neige, grêle, torrents de boue, en été
comme en hiver, seront votre quotidien.
Vous appellerez mais Je ne vous entendrai pas, comme vous Je ferai la sourde
oreille. Je vous montrerai ce qu’est votre sécheresse et vos cœurs seront boulever-
sés. Vos larmes ne pourront M’apitoyer. Je vous montrerai votre inconstance et
l’horreur de vos péchés, Je vous montrerai ce qu’est un Cœur qui saigne, un
Cœur qui pleure, un Cœur qui donne, un Cœur qui Se donne et qui ne reçoit
qu’insultes et infamies.
Vous courberez l’échine pour ramasser vos morts mais, tant que vous ne Me re-
connaîtrez pas comme votre Dieu, votre Créateur et votre Sauveur, Je vous laisse-
rai. Vous saurez ce qu’est l’abandon, ce qu’est l’ignorance que chaque jour vous
M’offrez pour vaquer à des plaisirs insipides et honteux.
Vous apprendrez à vous voiler la face devant Ma Face, vous apprendrez à vous
agenouiller,  vous  apprendrez  à  Me  glorifier,  vous  apprendrez  enfin  ce  qu’est
l’amour et l’Amour que Je suis, Moi qui pour vous ai purifié la terre par Mon
Sang. 

Honte à ces temps, honte à vous qui écoutez les menteurs ! Le mensonge vous
hypnotise. Quand viendrez-vous vous abaisser devant Ma Sainte Face et recon-
naître vos erreurs, vos nombreux péchés, vos souffrances qui viennent du Satan ?
Écoutez donc le battement de Mon Cœur, car Je pleure, oui Je pleure sur toutes
vos iniquités, Je pleure et Mon Cœur saigne, mais vous vous continuez vos per-
versités et pour poursuivre vos agapes, vous prenez le chemin du Menteur. Y a-t-il
un chrétien parmi vous, un chrétien digne de ce nom ? Vous êtes devenus insi-
pides. Mes larmes amères vous inondent et vous fermez la porte à Ma douleur.
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Mais bientôt, votre bientôt, vient. Vous saurez alors ce qu’est la douleur, la vraie,
celle qui chaque jour, chaque nuit, gémit et implore, sans recevoir aucune conso-
lation.
Toutes les portes du Ciel se fermeront et descendront alors les anges de Ma fu-
reur pour nettoyer la terre de vos perversités et secourir le petit reste fidèle, petit
reste, ô si petit, si petit ! Vous chercherez la douceur, vous n’aurez que l’amer-
tume.

Il n’est qu’une Voie, qu’une seule ! Chassez l’orgueil, ouvrez le cœur au repentir,
écoutez Ma voix, tant que Je vous la donne encore, après il sera trop tard pour les
pleurs. En le Royaume, pas de pleurnicheries !
Le Feu qui descend dévastera tout ce qui ne vient pas de Mon Royaume ! Vous se-
rez revêtus de boue et de cendres, vos larmes s’assécheront sous la brûlure du
Soleil qui vient.
Sourds, muets, malentendants se frapperont la poitrine mais Je ne vous enten-
drai pas, Je ne vous écouterai pas, Je vous laisserai brûler afin que l’ivraie en
vous disparaisse et que soit anéantie votre superbe.
Je vous montrerai la souffrance, celle d’un Cœur qui saigne et qui appelle et qui
n’entend pas de réponse. Je vous montrerai votre ingratitude. Je vous montrerai
le supplice que chaque jour vous Me faites subir par votre ignorance. Je vous
montrerai ce qu’est l’Amour bafoué et vos larmes ne suffiront pas à Me faire flé-
chir.

Vous vivrez ce qu’est la flèche en le cœur et les Cieux fermés. Vous serez face à
l’Ennemi comme J’ai été seul sur Ma Croix. Vous pleurerez mais Je ne vous en-
tendrai pas. Seuls, les rares cœurs purs, les cœurs qui Me prient et qui M’aiment,
seuls quelques cœurs recevront encore Ma Lumière. Mais il vous faudra être fi-
dèles plus encore à Ma Parole et plier le genou, marcher en silence loin du monde
et de ses lois diaboliques.

[Un peu plus tard]

Des touristes viennent visiter l’église. Plusieurs petits groupes de personnes entrent et mettent dans
le tronc l’euro qui déclenche le disque expliquant les fresques, les peintures... De ma petite cachette
dans les hauteurs, je n’en vois aucun s’agenouiller devant le Tabernacle. Certains s’assoient sur les
bancs de l’église comme à la terrasse d’un café.

[LE SEIGNEUR] Ils viennent, mais ils ne s’agenouillent pas. Ils admirent les œuvres
humaines et ils ignorent Mon Saint Nom. Mes œuvres, celles de Mon Cœur, qu’ils
viennent les chercher et Je leur donnerai à boire du Vin de Ma Vie ! Mais regarde,
M’ont-ils prié ceux-ci ? Ce sont les visiteurs du soir qui entrent dans Mes églises,
admirent les œuvres humaines et qui oublient Ma Sainte Face. Je vous La mon-
trerai, ensanglantée comme sur la Croix, ensanglantée comme Ma Mère L’a em-
brassée et inondée de ses pleurs amers et douloureux.
Vous êtes tous des amis de l’Assassin9, vous qui perdurez ses œuvres et faites en-
trer le monde dans la géhenne. Ne savez-vous donc pas que les fossoyeurs eux-
mêmes seront ensevelis et qu’ils mangeront la poussière ?

9) Nom que le Christ donne ici au démon.
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Moi  Je  viens  chercher  Mes  moutons  et  Mes  brebis,  ceux  qui  Me  suivent  et
écoutent Ma Loi, ceux qui dans le silence du cœur pleurent l’amertume de ces
temps et ouvrent leurs cœurs à Ma Présence.

Enfant, Je t’ai appelée, toi impure comme les autres, mais Je désire sauver ceux
qui M’aiment encore. Ce sont eux les apôtres des nouveaux temps. Je vous ras-
semblerai de tous les coins du monde, Je vous unirai dans le silence, Je vous
donnerai le Vin de Mon Cœur qui en vous fera germer les blés pour les temps à
venir. Vous n’êtes pas purs, mais Je vous purifierai et le levain en vous, portera
fruit.
Moi  Je  viens  chercher  Mes  moutons  et  Mes  brebis,  ceux  qui  Me  suivent  et
écoutent Ma  Loi, ceux qui dans le silence du cœur pleurent l’amertume de ces
temps et ouvrent leurs cœurs à Ma Présence.

9


